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Résumé :


Cette recherche anthropologique étudie l’intersexuation au Burkina Faso à travers les représentations sociales, les

parcours de vie et les dispositifs de soins, en analysant l’influence des normes sociales et biomédicales sur la

reconnaissance des personnes intersexes. L’approche adoptée est qualitative et ethnographique, menée sur plusieurs

sites du pays. Elle repose sur des entretiens réalisés avec des personnes intersexes, leurs proches, des professionnels

de santé, des tradipraticiens et des acteurs institutionnels. Des observations ont également été menées dans les

structures de soins et les espaces communautaires. Cette immersion a permis de comprendre la diversité des

trajectoires, des stratégies mobilisées et des formes d’agentivité développées dans les interactions entre individus,

familles et institutions. Les résultats montrent que les personnes intersexes sont confrontées à de nombreux défis dès

la naissance et tout au long de leur vie. Ces difficultés sont étroitement liées aux normes sociales fondées sur la stricte

binarité des sexes. Pour y faire face, elles développent diverses stratégies de discrétion, d’ajustement ou de mobilité

afin de préserver leur intégrité et leur appartenance sociale. Lorsque ces stratégies ne suffisent plus, elles cherchent

d’autres alternatives, notamment la prise en charge médicale. Celle-ci, bien qu’existante, reste limitée par l’absence de

dispositifs structurés et par un coût souvent élevé et difficilement accessible. Sur le plan théorique, l’étude s’appuie sur

une lecture foucaldienne et postcoloniale des relations entre savoir et pouvoir. L’analyse montre que la prise en charge

biomédicale de l’intersexuation reste influencée par l’héritage colonial et par la hiérarchie entre les savoirs médicaux et

culturels. Cette thèse contribue à l’anthropologie du corps et du genre en Afrique, en éclairant la manière dont les

vécus intersexes révèlent les liens entre normes sociales, savoirs médicaux et dynamiques de pouvoir dans la

construction sociale du corps et du sexe.


